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confeil d'Onnei8t en decideroit en
fon tems.

Un guerrier m'avoit desjà\ preté
des Otonniata un petit juft-ua-
corps tout neuf qu'on ne me vou-
lut pas oter pour lors et les chref-
tiens m'ayant encore donné de
nouvelles hardes, on me fit conti-
nuer ma route avec les livrées des
deux plus confidérables familles
d'Onneisçt, de celle de l'Ours et de
celle de la Tortue.

L'on envoya incontinent avertir
les anciens que j'eftois proche, afin
qu'ils vinfient auffi audevant de.
moi et qu'ils allumaffent un feu
d'attente en deça de la bourgade:
ils y vinrent mais ils n'enoient pas
tous dans la mefme difpofition
d'efprit que. ceux dont je viens de
parler. Un ancien apres m'avoir
falué à la fauvage, voulut par trois
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